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planification

Les statistiques demographies fournxssent la base du caloul des
besoins actuels et futurs ae la ■.nmi.ti™ mi ■

la population. Elles s'uverent indispensables

per lea projection, des consolations en bxens et services. La planifioa-

txon uans le ao^ine de 1-education et ae la sante exige des doanees files

que la distribution par age de la population et les tauz de natalite et de

mortaHte. La fixation de3 obQe0tifs de production requxert le plus souv.nt

la connaissanoe du TOlUffl6 de la .ain-a'oeuvre et de sa structure profes-
sionnelle.

L'execution au plan lui-meme implique 1'etabliss^ent de divers

onteres ae oontrSle Par,,a lesquels les indiCateurs de.ographiques.

On.confoit dono, que la planificaticn du development requiert a

cct, ues statistiques de produ0tion et d'echange, d63 donnees d.mographiquee

aus81 detainees que possible. Les besoins varient evidemment sui^ant le

type de planificaticn quiest pra.ique : la ou lea ..ouve.ents de la Bain-

a'oeuvre sont regis JLT ia loi du ,arOhe, les bes,ins ne sont pas lee

que dans une economie oentralwent planifiee ou 1'equilibre uea besoins

et resaourocs en ,ain d'oeuvre eat .ssure par le meoanisme adndnistratif.

La pratique de la planifioation en Afrique a sonsiste generalement

a defxmr des projets xndividuels et a cheroher a les rendre compatible,

de telle sorte ,u, divers e^uilibres de base Soient respects (not^,, ent

requilibre du co.pte exterieur). Dan, Ce oontexte on n'a guere utilise

de BtatxstxHuea. iiais cette situation aeco.le du sous-develoPpement des

economies airxcaines ,ux 8- exprx...ent xci par le faible contr5le des

gouverne^ents sur les proceSEus ,cono,iques et par !e niveau tres bas de

la oc.naxss^nce statistique.

C'eet pourquoi les nations Unies sfc sont attachaes a definir un

pr»8ra«une mini^ en>atiere statisti.ue, et on a stabli une Tiste ndni^um
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de series statistiques necessaires^(voir .annexe) poyp..la planifi cation..
Dans ce cadre, la cinquieme Conference des statistioiens afrioains a

etudie et approuve une liste de tableaux statistics a etablir pour lea

recensements de 1^

On va, dans la suite, etudier quelle est la situation dans la region

en ce qui concerne ces series efquels sont les domaines ou des ameliora

tions doivent etre apportees.

2• Les donnees disponible

a-) Les sources..

Les statistiques demographies proviennent des recensements de

la population et de 1 • etat-civiKtmi assure I1 enregistrement '

-■ continu des naissances et des decesX. En Afrique, le systeme de

■ l'etat-civil est loin d'etre 'bien Stabli et ne'constitue done

pas-une source important de renseignements. A 1'exception des

-populations non- afrioaihee-' de' 1'Afrique australe, et de quelques

iles ou lea fai-blea1 dimensions-du territoire permettent un enre-

gistreaent facile,'I'etat-civil ne fonctionne de maniere satis-

faisante que.-dans certaines grandes villes. D'apres l'anriuaire

demographique des. Nations Unies pour 1967, la population cou-

verte par-un enregistrement complet des naissances est de

l'ordre,de 3;5 pour 100 de la population totale du continent

africain. Des progres importants ont ete cependant accomplis

dans la derniSre decennie, et il semble que dans certains cas,

- notamment en Tuni-sie, on approohe rapidement le niveau de

1'enregistrement complet. Mais dans l^ensemble, on doit se re-

sigrier au rythme inevitablement lent des progres en ce domaine

ou le -niveau- d'education de la population -joue un role d^cisif.

S^r^c^r^s^t^i^ gsE&orleur
2J 7:^:7^r^%%r^7i:^les
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La situation est de beaucoup meilleure en ce qui concerne les

recensements. Nombreux sont les pays africains qui ont pris

conscience de 1'interet des recensements et qui ont commence" a

en realiser. Certains pays ont procede a des enquetes par con-

dage dont le cout est moindre que celui des recensements

exhaustifs. Pour resumer la' situation on a classe les pays en

differents groupes suivant I1existence de recensements ou

d'enquetes sirailaires durant' la pf'riode 1945-1965? soit dono :

l) en categorie A? les pays effectuant des recensements regu-

liers : ceux qui ont procede a, au.moins deux recensements

exLaustifs de 1945 a 1965;

2). En categorie Sr les pays n'ayant eu qu'un seul "recensement \

ceux pour lesquels il n!existe qu^un seul recensement

exhaustif ou une seule enquete par sondage nationale pour

la periode 1945-1965$

3) En categorie C. le pays n'ayant efiectue que des recen—

sements incoiaplets i ceux pour lesquels il n'existe que des

recensements partiels ou enquetes, par sondage, partielles,

soit une serie d'enquetes ou de recensements couvrant tout

le pays mais ayant dure plus d'une annee.

4) En categorie J)i le pays a. recensement dit "adrainistratif" :

il s'agit d'operations oil le denombrement est realise

suivant des methodes non orthodoxes (rasseralDleraent des

recenses, interrogation des seuls chefs de village, de

fainilles, e tc'o) -

5) En categorie E, les autrss pays-

Sur cette base, les pays se repartissent de la maniere

indiquee au tableau 1 ci—dessous ;
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Tableau 1 — Pays suivant la situation des re cense merits et la

Cate—
_ . Nord Ouest Centre Est Autres Ensemble
gone

A 7 (19,7) 5 (21,0) 1 (0,0) 8 (10,9) 7 (lOy3) ' 28 (61,9)

■B 2 (4,3) 10 ( 8,0) 5 (2,7) 3 ( 3,2) 1 ( 1,4) ' 21 (19,6)

c

D

E

9

0

0

0

(24,3

2

) 17

( 2

0

0

(31

,3)

,3)

3

1

10

(7

(1

0

(1<

,0) 1

2

14

(

.(

7

0

0

12

,2)

,8)

jl) *

0

0

0

J (11,7)

6

1

2

58

(16

( 1

( o

(id

,5)

,o)

,8)

a/ Entre parentheses les populations en fo du total.

On constate que la moitie seuleraent des pays procedent a des

recensements reguliers, la situation a cet egard etant excel-

lente en Afrique du nord et en Afrique australe (autres), La

population couverte en'categorie A represente 61 pour 100 de la

population to tale . En Afria.ue ' de 1 'ouest e t du centre , le s

pays ont surtout eu recours au sondage et la pratique du recen-

sement n'est pas encore bien etablie.

Les donnees recueillies couvrent un large domaine, tpais le

depouillement et la publication des resultats n'ont pas

toujours ete aussi complets qu?il eut ete necessaire, Geci

sTinscrit dans le contexte general d'utilisation limitee des

statistiques par les organismes de planification, Aussi dans

la suite> le terme de donnees disponibles s'entendra dans le

sens de donnee effeotivement publiee et disponible pour les

utilisateurs,

Peu de pays ont fait des evaluations systeraatiques de la qualite

de leurs donnees demographiques. Ceoi serait pourtant necessaire

puisque 1'utilisation de donnees doateuses peut conduire a des

erreurs et done a des oou'fcs 3upplementaireso
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b) Analyse .critique des donnees

1) EffeotLf et distribution geographique de la population

On a indique plus haut que 61 pour 100 settlement de la

population de ltAfrique eat' couverte par des recensements

reguliers. On a peu de donnees sur la confiance qu'il

faut accorder a ces recensements, les recherches sur les

erreurs eommises n*etant guere avancees. La ou on a fait

des enquetes par sondage, il semble que les erreurs alea-

toires dues au sondage ne represeritent qu'un faible pour-

centage de. .;lrerreur totale, l'erreur de'sondage ne depas-

sant guere 5 pour 100 (Soudan), Les erVeurs systematiques

commises dans le denora"brement sont autrement plus impor-

tantes. CTest ainsi qu'en Cote d'lvoire, u cours de

l'enquete 1957-1958, on a obtenu des chiffres e^tr.emedient

divergents entre l'effectif des residents absents et

celui des visiteurs,qui s'etablissent respectivement a

201.000 et 58.000-4 Ce type d'erreur intervient aussi Men

dans les enquetes par sondage que dans les recensements et

on ne doit pas negliger dans le plan de lTenquete de pre~

voir les observations perraettant de la mesurer.

L1inconvenient du sondage reside le plus souvent dans

lrimpossibilite d'obtenir aveo une precision raisonnable

une estimation de la population pour chaque circons-

cription administrative. Dans certains oas, comme*au

Congo (B) les principales villes du pays n'ont-pas eU

incluses dans 1'enquete, ce qui presente des incomrenients

assez graves.

Sur 50 pays africains, 29 seulement disposent d*une repar

tition de la population totale en population urbaine et

rurale. Bans les autres cas, on n'a de donnees que pour

la population africaine ou pour des regions du payer*

\J Supplement trimestriel du Bulletin mensuel de statistique? 8e anneej
1er trimestre.
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Les migrations interieures constituent un facteur de -

plus en plus important, avec 1'urbanisation croissante

qu-'elles entrainent. Peu de pays africains sont en

me sure de chiffrer l'ampleur et la direction de ces mi

grations sauf la ou on dispose d'une serie de reoense-

ments de "bonne qualite. 11 est a noter enfin que

souvent, la population europeenne n:est pas recensees

notamment dans les pays qui ont eu recours a. des enquetes

par sondage. Ceci est a juger en regard de l'importance

economique et so'ciale de la population europeenne dans

les pays africains, ou elle controle directement ou par

le canal des entreprises une fraction importante du pro-

- duit interieur*

2) Structure par age et sexe

Une serie d'activites sociales dependent de l'age,' au'ssi

est-il primordial de disposer de la distribution par age de

. la population. Une repartition par groupes d'ages quinquen-

naux au moins jusqu'a 60 ans semble etre un minimum. A cet

egard, les pays peuvent etre classes en 5 categories -:

'.-I: A#. Pays pour lesquels J.1 .existe une telle distribution pour

... tout le territoire. et tous les groupes ethniques pour une

.annee.-donnee; ,. ■

B. Pays pour .lesquels'la distribution nfexiste que pour la

'■"'"" population africaine; .-'■.■ .

C» Pays a statistiques incompletes (necouvrant pas '

lTensemble du territoire);' ' - - .

. . -p. Pays .ayant adopte des classifications par age non ortho-

, . doxesj

£* .. Autres casa



E/CN,14/P0P/2

Page 7"

eau 2 - Disponibilites des statistiques sur 1'age par sous-region

Cate- "TTbrd" Quest " Centre ""Est Autres Ensemble

gorie _:;.

A 4 (19,1) 7 (23,2) 1 (0,1) 7 (9,5) 6 (10,0) 25 (61,9)

B

C

D

E

2

3

0

0

( 4,

( o,

9)

o)

4

4

,2

(

(

(

3,

4,

0,

.0

9)

2)

2)

1

4

2

2

(1,0)

(3,4)

(5,D

(1,0)

1

1

4

2

(1,9)

(7,2)

(2,6)

(0,8)

0

o ■

1 ( V

1 ( 0,

4)

3)

6

• "9

11

■ '8'

( 6,8)

(14,8)

(14,2)

( 2,1)

Ensem- 9 (24jQ) 1? (31)5) 1q (1(^6) ^ (22jQ) g (11^ ■ 59" (100)

L'examen des criteres adoptee par les pays classes en cate&orie D

(une dizaine) eclaire les difficultes qu'il y a a obtena,r des aonnees

exactes- sur 1'age en Afrique. Les distributions obtenues .ont dans.la

...;. .majorits aes. cas uoe. structure qui. revele. l-'-existence a'erreurs tres

iuiportantes dans la declaration des ages. Alors qu'en 1'absence

deboulerersements demographiques, les effectifs des groupes d'age

successifs aevraient aecroitre a peu pres regulxereoieiVt, on obtient des

variations importantas et I1 on ob'serVe souvent un deficit assez

marque entre 10 et jO ans.

La variation des taux de masculinite par age montre d'une maniere

frappan'te- lrexistence d'erreurs systeinatiques. On obtient general©t,.ent

une courbe' croissante jusqu'a 10 - 15,'pui'e decroissante jusqu'a

20 - 25V puis' encore crcissante, alora que les "taux de\'raient

decroitre lentement a'apres le. modele ae la population stable. II est

fra^pant de ccnstater que la courbe est pratiquement la uieme pour ue

nonibreux pa^s? ce qui renforce 1' opinion d'une meme structure par age

dans de lar^es r^^ions. On donne ci-dessous la courbe meuiane obtenue

" ■ a partir des uonn'ees disponibles pour onze ^a^s de l'Afrique ae I'Oue&t.
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Tableau 3 — Taux medians de masculinite en Afrique de l*ouest

medians de

masculinite . ■

Age ■

35 40 •■ 45'"-J50 55 60

lies erreurs proviennent de 1'.ignorance ou sont les pdpulations

africaines de 2*age exact bien que la senxorite joue un role

important dans la scciete. C'est pourquoi certains pays ont

renonce a une evaluation exacte et se sont contentes de classer

les individus en'puberes et iiapuberes comme cela a ete le cas

au Soudan en 1955"1956. Aus3i es.t-^il illusoire dans la plupart

des ,cas d'esperer obtenir une distribution utilisable par

annee d!age, "bien qu'une telle dorinee presente un interet cer

tain. . . ■

liTajusteraent des donnees brutes obtenues dans les recensements

est done necessaire. Diverses methodes ont ete mises au point,

notamment par Brass, mais le personnel en mesure d1assurer ce

travail est rare, bien qu'il ne faille pas negliger la contri

bution apportee par des organismes comme l'INSEE et l'INED en

relation avec les enquetes dans les pays francophones.
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3- Activite economique de la population

Pour determiner les ressoui-ces en.main-d'oeuvre, mesurer la demande

d'emploi et les besoins de formation, des donnees sur le volume de la po

pulation active et sa repartition entre les diverses activites collec

tives et professions sont necessaires.

Si on prend oomme Indicateur de la disponibilite" de ces statistiques,

1!existence d'une repartition de la population totale en actifs et non

actifs suivant le sexe, on a la situation suivante i

Tableau 4 - Bisponibilite des donnees sur la population active.

par sous-region

Cat6~
gorie Nord Ouest Centre Est Autres Ensemble

A 6 (32,9) 6 (6,1) l (o,l) 3 ( 0,6) 5 (11,5) 21 (51,2)

B ° 3 (3,3) 2 (7,0) l ( 2,7) 2 ( 2,3) 8 (15,3)

C ° 2 (3,2) 4 (4,7) 3 (15,6) 0 9 (23,5)

13 ° 2 (0,6) 1 (1,4) 5 ( 8,0) 0 8 (10,0)

13 (13?2) 8 <13?2) 12 (25,7) 7 (13,8) 46 (100)

En categorie A^ sont classes les pays pour lesquels on connait le

volume de la population active toJale "suivant le sexe pour une anne*e

donnee.

En categorie B? ceux pour lesquels cette donnee n'existe que pour

lea Africains.

En categorie Cr ceux pour lesquels les donnees ne sont completes

ni geographiquement, ni ethniquement.o " ■ ■

En categorie D, les pays qui n'ont pas de donnees.

Les pays classes sont uniquement ceux pour lesquels on a des infor

mations permettant le classementc
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Les statistiques de la population active presentent des problemes

partiouliers en Afrique du fait que les methodes;et les concepts; £ui •

sont utilises ne s!appliquent qu'avec difficulty a des economies ou le

secteur non raonetaire est encore tres important. Dans la societe tra-

ditionnelle africaine, la division du travail est beaucoup moins avancee

que dans les societes industrielles, un merae individu pouvant exercer

des activites qui, dans le contexte moderne, sont associees a des pro

fessions differentes. La ou 1'influence de l'Islara est jjro'fonde comme

en Afrique du nord, il semble qu'il y ait des difficultes speciales a

determiner si les femmes ont une activite economique. C'est aihsi que

suivant le recensement algerien de 1966, le taux d»activite des, femmes

ne seraitqrte V,Tpour 100. On a un" chiffre similaire en Lybie, ou le

reoensement de 1964 fournit un"taux d'activite de 3 pour 100 pour les

femmes. . .Ces resultats semblent difficile-s' a admettre, et en tout cas ."' '

ils montrent le C-aractere complexe du probleme.

;'lSi on exa-ffiine les rapports des'diff^rents recensements et enquetes

en Afrique on est frappe par la quasi unanimite des statistioiens et

demo.graphes, sur 1*inadequation des normes internationales en matiere

de s/tatistiques de la population active. Par exemple, le probleme de

lTage minimum de l'activite a re$u des solutions tres variees : 6 ans

en Lybie et'eh Algerie ,'10 ans en Ethiopie, au cours des enquetes du ---;

National Sample Survey, etft. ' ~ ' ' ; ■

Dans certains cas comme en Zambie ou en Ehodesie, on s'est "borne

a relever I'activite des hom.es adultes, en se fondant sur la tres ■ '

faible participation des femmes africaines aux professions salariees. -

En Afrique de l'est, la plupart des recensements ont omis de poser des

questions sur l'activite car les effeotifs de la main-d'oeuvre salariee

etaient bien connus par ailleurs et l'on considerait qu!ils etaient les

seuls vraiment importants a connaitre. :

II n'existe pas d'accord sur la notion meme de population active

et notamment sur le. point de savoir si;on doit y inclure ou non les

chomeurs. Cela conduit parfois a cla&ser ces derniers parmi les
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11 inaotifsVr.Vsansi.trayail'Vou .''sans..profeaaio^1.1... Lor-squ»on salt que

le chomage urbain devient dejj.our.j9n..jour un problerne social de plus

en plus pressant, on concoit que cette procedure est erronee puisqu'elle

ne permet pas de saisir completement ce phenomene.

Dans un certain .nombre...de..payi3.,-oji .ue--di.spose-pas de donneers sur

l'activite economique de ^ population europeenne. Ceci.est une lacune

grave car cette population represente souvent I'.ecrasante majorite dans

les professions hautement qualifiees et fournit .la plupart des cadres.

diJi?®a^s,4e^.e^-?.e,5J'ise.s. Pana-iuia--car.tai.ne .mesurey-pour certaines

professions, les effectifs de cadres ea^atries fpurnisseni; une premiere

iapproxirnation_j^^i^

4« Fecondite et mortalite . v ■ -

Les taux.de mortality et de-- natalite permettent de eonnaitre le

taux decroissance;.de la population qui ©s;t" pour 1© plaitfi'»ateur le

taux minimum de croissance desire pour l'eeonomie»

Ces taux-refleteht directement le niveau sanitaire de la population.

En 1'absence d'un ays^eme efficaoe d«dtat-oivilf les pays africains ont

du recourir a des methodes speeiales -pour-obtenir des renseignements.

Dans la plupart des cas on a eu recours a des'enquetes par sondage ou

les femmes sont interro,gees sur les naissances ayant survenu dans le

passe", sur le nombre de le.urs.enfants, su^vivants, etc.

En ce qui concenae le "taux de natalii;5, la population couverte par

l'etat-ciwril-serait de 3 pour 100, celles par des enquetes par sondage de

36 pour 100. Le reste se divisant en 24 pour7100 pour laquelle on a des

estimations fp,ndees sur la methode de l'inverse 4u taux de- survie et en

22 pour 100 .pour, laquelle on a des estimations d'autres origines.

Pour la Hiortali-te, la situation se presente comme 'suit i
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Tableau 5 - Pays suivant 1'origine de I1 information sur le>i;aux

■ de mortality

Cate-

gorie
Quest Centre Bst Autres Ensemble

2 ( 0,1) 2 ( 0,1)

2 (12,5) 10 (I5,*3)

3 (21,6) 2 (0,6)

2 ( 0,1) 4 ( 0,6)

8 (15,2) 4 (12,4)

0 2(5,4)

0 10 ( 0,9)

4 (10,9) 28 (66,3)

2 ( 5,5) 9 (33,1)

Ensem

ble
7 (34,2) 14 (16,0) 10' (15,3) 10 (18,4) "'$ (16,4) ' 47 (lOO'j

Source g Demographic Handbook for Africa, ECA, mars 1968..

La population couverte par l'enregistrement oomplet n'est que de

2,5 pou-r 100, oeci cqmpt»e tenu de la population non-bantoue de 1'Afrique

australe* , ., ■ ■ . ■ • ■ ■■:

: La connaissance :de, la natalite et de la mortalite doit Dependant

depasser .les taux bruts et s'e-tendre aux taux par &ge qui' permettent

une vue plus exact© du regime demographiq'ue et qui sont a. la base des

projections demographiques# . . ■■■■■; -■ ' : '

Les erreurs: sur l-'age des individus sTajoutent aux erreurs de de

claration des deces^et des naissances, pour diminuer substantiellement

la valeur des informations dj.sponibles. Aussi doit-on le plus sou'vent

faire appel a differents modeles demographiques pour estimer les taux

de fecondite et de iaortalite par. age. ■ ■...'■■■

Les projections elaborees pour les pays africains sont dans la

plupart des cas le fait d!organismes de recherche non-africains ou bien

des Nations Unies. Cette oirconstance ne diminue.evide iment en rien

leur valeur, mais permet dTattirer l'attention sur les travaux qui in-

combent aux institutions africaines en ce domaine.

\] Enregistrement complet-
2/ Sondage.
$/ Autres cas.
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4» Donnees supplementaires necessaires

1) ■' Recensement de la population

A la base de toute amelioration du volume et de la qualite

des' statistiques demogr&phiques, on trouve la necessite d'ef-

fectuer regulierement des recensements complets de la popu

lation et d'en ameliorer la qualite, Etant donne les faibles

moyens financiers des go'uvernements et les difficulties de

trouyer le personnel en mesure :d'entreprendre et de

mener a, bien les taches complexes qu'exige un recensement mo-

derne, il sera parfois judicieux de se torner a un recensement

"leger" et de reserver les" questions diffioiles a un echantillon

de la population. Mais oela he dispense pas de faire le denom-

^epaent des habitants, raaison par maison, seul procede permet-

tant une connaissance exacte de la population. D'autre part,

il. eat indique de ne pas menager les efforts pour ameliorer

constarament la precision du comptage qui devra au besoin etre

suivi d'une enquete de controle (PES),-^

Quoiqus le fonctionneiuent satisfaisant de ^etat-civil sera

long a obtenir; les efforts pour l'etendre et le perfectionner

ne doivent pas etre abandonnes pour autant. II semble qu'il

faille attendre beaucoup de certaines experiences en cours sur

I'enregiatrement continu des faits de l'etat-oivil realises

notamment au Senegal. D'autre part, les pays- peuvent trouver

des indications tres utiles dans le "Programme Africain

d'Amelioration de 1'etat-civil". (Publication des Nations

Unies, No, de vente 1 65-XVII-6).

2) Sonnees supplementaires

. La nature .des statistiques a. reoueillir semble &e*sorraais etre

bien connue1. On peut se referer par exemple aux Refommandations

faites par la cinquieme Conference des statisticiens .afrtpains -

au sujet des re'cense^ents prevus, en l?70. . vUn programme tres"

complet de statictiques a ete arrete dont la realisation pourrait

_1/PEd : Post-enumeration Jurvey (enquete post-censitaire)
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apporter aux planificateurs une somme,...CjCLnsi:d&rable d'infor- '

mations. II semble plus utile ioi d'attirer I1attention sur

des points particuliers :

a) denombreuient oomplet de la population s les recensements

bu enquetes devraient autant que possible s'etendre a tous

les groupes ethniques ou raoiaux de la population afin d'en

donner une image complete.

b) Structure.par age : des efforts particuliers devraient etre

deployes pour ameliorer l'enregistrement de 1'age. Des

travaux interessants ont deja ete realises en ce domaine,

notamment au Kenya, ou lTon s'est rendu corapte que 1'on

pouvait utiliser le classeraent des individus en classes

. . d1initiation pour determiner, leur age. Un programme co-

ordonnerde^ recherches sur la determination de I1 age entre

.les diff^rents pays africains pourrait semble-t-il apporter

des resultats interessants.

c) Migrations iTiterieures « etant donne que fte sont les mi

gration's vers les villes qui sont les plus importantes, il

:;. semble utile de recommander des recensements frequents des

agglomerations urbaines, par exemple tous les cinq ans ou

meme moins si c'est necessaire, Dans le mSme ordre d^dees^

on devpait' travailler en vue de clarifier les notions en

- matiere de population urbaine et d'arriver ainsi a des re-

sultats comparables.

d) At5tivite economique de la population : aucun recensement

ne devrait negliger'cette question. Ceoi suppose evideminent

que l'on elabore des concepts utilisables en milieu africain

notamment en ce qui concerne les professions^. Des enquetes

speciales sur l!utili3ation de la main-d'oeuvre dans les

1/ Voir a ce propos "les Hecommandations Africaines concernant
recensements prevus pour I97O" (E/CN.I4/CAS.6/I).
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-: zSnes urbaines, sur les temps de travail en zSne rurale

permettraient de progresser dans la connaissance de■■-■■■--'•'■■-'■'-'■ ■'-

I1activity economique. .

e) ^ouvement de la population : la recherche s'oriente

actuellement vers la u.ise au point de methodes permett'arit

la connaissance de la feco'ndite et de la mortality en pays

africain. On experimente des enqu§tes a passages repetes

: ou I'oia recense la population a un an ou six mois d'intei-

valle. Ces efforts dev'raient Stre encourages puisqu^ls

permettront-en 1Jabsence d'etat-civil de disposer des taux

de variation demographique.

Les pays africains ne disposent pas actuellement d'un certain

nombre dfetudes demographiques de base. En premier lieu, il

manque souvent toute evaluation de la valeur d1ensemble des donnees

obtenues a la suite des recensements.

Si des projections globales de la population existent parfois, on

constate des lacunes en ce qui concerne les projections de la

population urbaine et rurale, de la population active, et ae la

population scolarisable qui sont d'un usage im^ediat pour le

planificateur.

II existe tres peu de resultats en ce qui concerne les manages

dont les effectifs determinent la demande ae logeinents- D'autre

part les statistiques sur les menages interviennent dans les etudes

sur la consolation, le menage etant l'unite de conso^mation par

excellence. II serait aonc inaique que chaque pays mette au point

et realise un programme d1 analyse des dcnees demogra^hiques afin

de fournir la base das projections et d'eclairer le mecanisme de

phenomenas tels que les migrations vers les villes.
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5* Conclusion

Les progres de la planification en Afrique dependent dans

large mesure du volume et de la qualite des renseignements statistiques.

II appartient dono aux gouvernements detacher plus d'importance aux

statistiques demographiques et Vy affecter des resources suffisantes.

II semble d^autre part, qu'une collaboration plus etroite doit s'etatlir

entre les bureaux de planification et les organismes charges des ques

tions demographiques.de telle sorte que la collecte des donnees puisse

se faire en tenant compte des besoins du developpement.
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Series ou tableaux
Frequence

opulation

Sombre drhabitants a une date

determines, classes selon \J%

1* L'etat matrimonial? le sexe
et I1age

L'aptitude a lire et a

ecrire, le sexe et l'age

Le genre et le degre dTins
truction

4. Le groups ethnique ou na
tional, le sexe et l'age

5= La nature et la dimension
i... ;- du' ..me nage

€-i Le sexe et l'age

B. Sombre de naissances vivantes
survenues pendant 1'annee,

classees selon 2/g

I* Le sexe ■-■ . . -

2o Le rang de riaissance
(naissances viranted) et
l'age de la mere

Tou

ans

les

Tous les ans

Aire
auz

et

Ensemble du pays, en dis-

tinguant selon a) les re

gions urbain.es et les re

gions rurales et "b) si ^os-

sible3 les divisions terri
toriales principales

Ensemble du pays, en dis- '

tinguant selon a) les re

gions urbaines et les re

gions rurales, b) les di

visions .territoriales

principales et c) les

yillee principales

Ensemble du pays en distin
guant selon-a)'les regions
urbaines et les regions ru
rales et b) si possible,

les divisions administra-
tives principal.es .. -

Les donnees seraieirt en general
reunies au moyen. d'un recensement
de population. II peut y avoir
interet a operer par sondago pour
rassembler les donnees des series

:A2ji A3 et A4, ou meme, dans cer-
taines circpnstances,. pour l'en-
■semble des seriest , La classifi
cation de gsTjarcategorie
pourrait comprewdre la classifi

cation BUivant la,situation dans
la profession du chef de menage

(travailleur iiidepsndant, employeur
cu salarie)

La serie serait etablie en gene^
d'apres les regietres de l'etat-
civil pour 1'ensemble du territoire
naticnal. Cependant, si le systems

naticnal .de.1'etat-civil est defec-
tueus - par exemple si les rensei-

gnements sont plus ou moins coinplets
ou exacts - il peui; Hre avantageux

do ^roceder par sondages en utili-
eant les registres de certaines
regions prises commc echantillons

pour essayer d'ameliorer le systeme

d enregistrement et en meme temps
de reunir des donnees utilea

3

.8
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(suite) CD CD tej

H •

'eries ou tableaux statistiques Frequence Aire geographique

E.

Notes relatives aux sources de

renseignements, etc0

Nombre de deces survenus

pendant l'annee, classes

selon le sexe, l'age et la

cause 2/

Nombre d'immigrants et

d1emigrants pendant l'annee,

classes <selon- le sexe et

Tous les ane Ensemble du pays, en dis-

tinguant selon a) les re

gions urbaines et les re

gions ruralee et b) si

possible, les divisions

administratives principa-

lea

Tous les ans Ensemble du pays

Nombre d'habitants pendant

une periode determinee

Tous les ans Ensemble du pays

o

Cette eerie devrait etre etablie

d'apres les renseignements fournls

par les services.de 1'immigratioh

aux frontieres ou par des autorit^s

administratives du meme ordre6 II

peut aussi, y avoir interet-a c-lasser

les, immigrants et. les emigrants par

pays d'origine et de destination,

respectivement

Cette serie serait en general etablie

au moyen des dcnnees decennales et

annuelles precedentes relatives" a la

population. Sfil se produit des modi

fications importantes dans la repar

tition geographique de la population,

il pourra egalement §tre necessaire

de proceder a des estimations du

nombre total d1habitants dans cer-

taines regions determinees plus fre-

quemment que tous les dix ans, Ces

estimations pourraient Stre effectuees
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DANS LEURS PROGRAMMES DE DEVELOPPEMENT ECGNOMIQUE ET SOCIAL

(suite).

Series ou tableaux statistiques Frequence Aire gebgraphiquej'_. Notes relatives aux sources de

rensieignem&nts, etc.

!:: I"
i ■ ■ ;

:i. Main-d'oeuvre

A. Population active (mam-

d'oeuvre) au cours d'une

periode determin8er classee

selon _l/j

1, L& 8GX8 et I1age

2a Le sexe, la situation

dans la profession 3t

le type d!activite ^co-

nomique

3« Le eexe, la situation

dans la profession et la

profession

4-* La situation du point de

vue de 1'emploi (person—

nes occupeee ou ohomeurs),

le eexe, la situation

dans la profession et le

type d!activite e*oono-

mique

Tous lee dix

ans

p.

tinguant!se^on ;;a),
gions urt>aineD ef'

gions' rurales et b)

possible, les divi

territoriales

les ';'

a la fois dl'iapreB les donnees pri—

maires0: utillise"es lors de 1' evalua

tion &.s fla- population dane son en—

semble.et lbs .autres mesures des

raouvemen.ts finternee de population

provenant dfev sources administra—

d-Jenqueues ^par sondage, etc,

eri dis- Cea donnees.vseraient generatement

l/ejs re- reunite au inoyen d'un recensement

lejs re- do la pojpul&tion* II y aura pro-

!si ' babl.o^ nt;"awantage it utiliser la

isions methpdt .dds|:isondag5S pour le ras-
sarabl^mont'de essprinoipa

(Jtj 3 Q

fl> CD S

O

ro
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1/ Pour la definition des donnees a reoueillir et leur presentation

en tableaux, lTemploi des sondages et une etude^detaillee sur la

valeur de ces donnees aux fins des programmes de deVeloppement,

voir s Principes et recommandations pour les recensements

nationaux de population. Etudes statistiques, Series M, No 27,

Bureau de statistique des Nations Unies., Hew York, 1958 et

Handbook of Population Census Methods, Volumes I et II, Bureau

de statistique des Nations Unies, 1958, et Volume III en prepa
ration. '.. :

2/ Pour la definition, les methodes de rassembleraent:des donnees a

reoueillir, leur classement et leur emploi, voir 1 Principes

directeurs d!un aysteme de statistiques de l'etat-civil. Etudes

statistiques, Serie No 19, aout 1953 et Manuel de statistique de

l'etat-civil. Etudes methodologiques, Serie P, No.7, ayril 1955}
Bureau de statistique des Nations Unies, New York,

3/ Pour la definition des donnees a recueillir et leur presentation
en tableaux, voir : Statistiques des migrations Internationales,

Etudes statistiques, Serie Mr No 20; Bureau de statistique des
Nations Unies, New York, 1953.


